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Cicéron arbitre un match entre
des centaines de rhétoriciens

• Plus de 500 élèves participaient à
un concours de version latine, mercredi.
Les meilleurs s'envoleront vers l'Italie.

Repo rtage Bosco d'Otreppe

Pris dans des intrigues politiques qui le dépassent
et le tueront, réfugié dans ses écrits pour mieux
affronter sa vieillesse. Cicéron se doutait-il alors

qu'il termine sun "De Senectute" dans le soleil d'un
printemps romain. que l'on s'acharne-
raiL encore sur ses mois el sa synLaxe
2000 ans plus tard?
Et pourtant. Mercredi matin, armés

de leurs dieLionnaires, plus de
,:;00 rhduriciens se sont retrouvés
dans les auditoires de l'Université
Saint-Louis pour décortiquer la prose
du philosophe italien. Pour traduire,
plus précisément, un extrait de cet
ouvrage, "De SenectuLe", consacré à la
vieillesse.
Venus des qu~tre coins du Jl~Ys,ces élèves '" rencnn

traient à l'occasion dl' la 33" édition du concours de
version latine. "Nous avons lancé ce concours à la suite
du mnmu,.,ç italien d'Arpino, le uillage /lIIral de Cicéron.
Les six premiers lauréats de ce mercredi gag/Jeront
d'aillellr., un ticket l'OUI'participer à cette épreuve deve-
nue interrlUtiemo/e". explique Didier Xhanlez, prési-
dcnt des Rencontres latines qui organise l'événement.
En réalité, ces six francophones rejoindront quatre

élèves de l'enseignement officiel qui organise son pro-
pre concours, eLhuit néerlandophoncs qui sc présen-
tent, eux, comme de solides C"Oncurrents. "Ils se das-
sent souvent mieux que les' fI'U/lcopllOnes, note Didier
xhardez. Sem, dOlJteparce qlle /'en,e(qnemellt du latin y
est cllrieusement pills intensif dès la première secon-
daire."

À la suite du Pacte

Silence et rigueur
Mercredi, Les rhétoriciens sont arrivés sans grand

stress. "On fera ce qllc l'ail "eut", sourient cleo,élèves cle
l'Institut de l'Enfant Jésus de ~ivelles. Assis dans
l'auditoire, encore emmitouflés dans leurs manteaux
cI'hiver, Luu;, et Martin attendent, stoïques, le déhut
de l'épreuve. Est-el' Lelatin qui Lell!'offre cette séré-
nité ? "Qualld on a dû choisir l'option, OllnOlISavait pm-

mis que le latin permettait d'apprelldre à
appl'endl'e. Et c'est "mi. Cela 1I0US per-
met d'alla/yser beallcoup de sitllatiolls",
se r"j,missent ces deux éli,ves cIu l.ul··
lège du Sacré-Cœur de Charleroi qui
s'apprêtent à affronter des études d'in-
génieur civil. Oumayma, Alexianc et
Blanche. tout aussi tranquilles, ne sont
pas effi'ayées par Cicéron. "On l'a biell
bossé. Et pllis 011 connaît bien SOlistyle
didactique et al'gumenté."
plutôt curieux de l'extrait qui sera

s(}umi~ â 1t.'ul·~ éli~vl's. lps enseig:nants se réjouissent
de voir leurs classes plongées dans une ambiance la-
tine. "Ils découvrent qu'ils ne som pas tout seilis à IIvoir
choisi le latin", soume Madame Coen, enseignante à
Saint-Dominique. Deux autres profs admirent l'audi-
toire qui se remplit "Repères philosophiqlles et CIl/tU-
rels, Im/ise.l· .,!/'UmmatiCll/e.\, sens lie l'alH,I.'}.\e, de la
nua/lce et du l'ecul, appremÎssage de l'esprit critique ...•.
Toutes deux sont eonvaincues des bienfaits du latin et
de sa capacité à répondre aux défis d'aujourd'hui,
Quelques minutes plus tard, alors que le silence a

plongé les élèves sur les mots de Cicéron, une organi-
satrice glisse un dernier conseil au micro: "Ne vous dé-
cOllragez pa,ç, les eilons l'cuvent l'ésel'ver d'hew'euses
surprises." Silence, rigueur et persévérance: c'est cer-
tain, on se Lrouve bien à une épreuve de latin.

"On nous avait
promis que le latin

permettait
d'apprendre
à apnrendre.
Et c'èst vrai."

Deux élèves de Charle:oL

..~ Ln (){,l'sion.dont clément Gaufrès du Collège Saint-
Pien'C à Jette a rendl' la meillel/I'e traduction. est disponi·
ble id: http: .•..www.l'ellcolltreslalines.beŒditiorr·
2018.htm#1

Manque de temps. Aujourd'hui, le teMpS offert au
latin varie en fo~ction des écoles. Et en première et
deuxième secondaire, le cours ne peut offrir qu'une
Initiation aux langues claSSIques.
Concr~tement, cependant. dans b('~u[Qup d'rcoles, le
temps offert au latir va flre amoindri à la suite du
Pacte. Mêrr.e si le contenu des cocrs ne sera connu que
fin 2018, un tel horaire risque de signer, aux yeux de
nombreux enseignants, la disparition, à terme, du latin.
Alors que ce COUIS impose bedulocp de Lravail et de
rigueur, ces deux heures seront bien insuffisantes pour
que le latin pusse encore offrir ce qu'il a à donner aux
élèves. expJQuent-lls en substance.

Inquiétudes autour du latin
Pacte. Chez les latinistes, l'inquiétude est grande. La
réforme du Pacte d'excellence va modifier le temps
offert aux lang-Jes anciennes. Dans le cadre du tronc
commun allongé jusqu'en lroisième secondaire, il a été
décidé que ~ous les l'lèves SUivront des cours de latin.
Ces derniers devraient cependant être donrès à raison
de deux heU'es par sema',1e en deUXième et troisième
secondaires. C'est en tout cas ce qui a été avancé.
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